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NOTE DU PRESIDENT DU CONSEIL DP: SECURITE 

La lettre ci-jointe, bates du 20 novembre 1989, a été adressée au Président du 
Conseil de sécurité par l'observateur perm&ent &e la République populaire 
démocratique de Corée auprès de l'Organisation des Natiomb Unies. Coaformément ir 
la demande qui y figure, le texte de cette lettre est distribué comme document du 
Coaneil de sécurité. 

89-29532 7385~ (PI / . . . 



s/20975 
Français 
Page 2 

J’ai 1 ‘hocceur de me référer au document na?.& 3u 9 nowmhre 196% (S/2O9St) 

émanant de l’ûbservateur permanent de la Corée du Sud auprés de l’Organisation des 
Nations Unies et ccncernant le principe de l'universali?.é et l’admission de la 
Corée du Sud à l'Organisation des Nations Unies. 

La République populaire démocratique de Corée a exposé à maintes reprises sa 
position sur la question de l'admission d'une ou des drur parties de la Corée if 
L’Organisation des Nations Unies et cette position, selon laquelle la Corée devrait 
être admise à l’Organisation des Nations Unies sous un seul nom et avec un seul 
siège apt&s la réunification du pays, n’a pas changé. L’admission séparée ou 
simultanie de la Cotée à l’Organisation des Nations Unies alors que cc pays est 
actuellement divisé contribuera seulement à aggraver la tension et la méfiance dans 
la péninsule cerienae, conduise& à d8 oouvoeux affrontements entre les Ueue 
parties de la Coté0 dans les instances intotnationales et à la reconnaissance 
international0 de la division de la Corée. 

Le principe de l’univereelité ri btuyammt pt&conieé par le Corée du Sud ae 
peut s’appliquer h le Code pir 80 pose la question do réunification du fait d’une 
dfvirion temporaire. La nation cor6enm0, qui a exiati pendant plus & 5 000 ans en 
tant que nation hoemgine, avec la même langue écrite et parléo ot les mêmes 
habitudes de vie d-8 un seul ot môme territoire, ; eTC,e provisoirement divieée par 
due forces itrenqèree de part et d’autre d’une ligne de démarcation militaire, et 
aoa b'wke ftoatiôte, oootrairemnt i ce qut se p8ese 68mm 6’autroe lStat8. 

Lors de 88 dist&w reseioa, l~lrrremblk ginira 8 adopt&, 0 se 652~ 86ence 
pliniire, 3 aéeolutioo $18 (X), durs lequ8110 elle priait “le Consoil de sicurité 
d’examiner, ir 18 lwike de l’opinion ghnirale en fweur de la composition 18 plus 
18rge porrible de l*Orgeaieetioa der Hatioor Uaiee, 108 demmdee d’8dmiesion en 
euspenr présointier par toue les pays, au nomhre de dix-huit, pour lesquels aucun 
probl&ae d*-afficatioo ae 80 poe[ait)**. C’est peur cetta raison que la 8emen80 
d’admission de la Corée du Sud i l’Organisation des bletions Unioe a été rejetée. A 
sa 18428 siance, le 20 ooptembre 1975, le Conseil de ricutité. reconnaissent que la 
proporition d’admierion b 1’OwU prérentée par la Corée du Sud était contraire à la 
résolution 910 (XI adopt&e par l’Aeeernblée générale à ma dixième session et à la 
décision sur la question do Cotée adoptée à la vingt-huitième session (21810 séance 
plinière), ne l’a même pas inscrite à son ordre du jour. Compte tenu de ces 
décieions de l’lrsesmbtée générale et du Conseil de sécurité et d8 l’évolution 
récente de la situation dan8 la péninsule coréenne, plus de 60 délégations ont 
appuyé, dans les déclarations qu’elles ont faites au cours du débat général à la 
quarante-quatrième session de. l’Assemblée générale des Nations Unies, les 
propositions de la République populaire démocratique de Corée en vue de la 
réunification pacifique par le dialogue et la négociation et de la participation à 
l’Organisation des Nations Unies d'une délégation de la Corée unifiée. La neuvième 
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Le dialogue et la négociation SP lloarsuivent A l’heure actüel1e par des *G+it?S 
muitiples er,tre les deux parties de ia Corée, et l’&ventLali<é d’une réunlficatikn 
rapide de la r.ation coréenfie est tout à fkit plausible. Nous sommes fermement 

persuadés que l'atiission de la CcrF>e à i'orgacisation des Nations ünies est une 
question intérieure qui doit être débattue par le peuple coréen lui-même au myer: 
du dialogue et de la négociation. La Corée du Sud e accepté également de débattre 
de la question de l'admission â l'organisation des Nations Unies et des relations 
extérieures au cours de négociations entre les deux parties de la Corée. Il est 
donc illogique de revendiquer l'admission des deux parties de la Corée à 
l’Organisation des Nations Unies, simultanément ou séparément, avant que le Nord et 
le Sud de la Corée ne soient parvenus à un.accord sur cette question. 

Pour justifier ces tentatives de faire admettre la Corée du Sud à 
l’Organisation des Nations Unies à n'importe quel prix et pour donner au peuple 
coréen l’impression que la cotmwnauté mondiale est en faveur be l’admission de la 
Corée du Sud à l’Organisation des Nations Unies, la délégation de la Corée du Sud a 
même déforai des déclarations faites sur la question pst la délégation soviétique 
et par le Secrétaire ginéral de l’Organisation des Nations Unies; ces déformations 
ont été catégotiguomont tojetées. De uombteumea diclsratioao masoag&tes figuront 
aussi dam 1~ docwat S/200S6, prbonti par I'Observateut psrnmnent de la Corée 
du Sud supris do l’Organisation dos Il&ions Unies. 

Jo crois quo. lorsqu’ils étudieront la question de l’sdmission de le Cotéo à 
l’Organisation dos Nations Unios, les Etats Membres do l'Organis8tfon des 
Watioas Ooies, ot as g+asticuUm 108 mmmbres du Conseil Ao sécurité, s'efforceront 
d'ai&t 1s peupla corhs & rhlirer 18 téuaificotioa de 18 Coréa i lsquelle il 
sspfro depuis ri lougtompr ot d’sssutet la psix l t le dcotité durs la pbiorule 
CO rionue. 

Je vous sersis obligé de bien vouloit faire distribuer le texte de la présento 
lettre en tant que document du Conseil de sécurité. 

(S&ui) PAN Cil Yon 

----- 

a/ S/20870, annexe, 
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